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Résumé  

Au Burkina Faso, la forte variabilité spatio-temporelle de la pluviométrie associée à la recrudescence de 
phénomènes tels que les fortes pluies et les poches de sécheresse constitue une contrainte climatique majeure 

pour la productivité agricole. Cela se traduit par la réduction progressive de l’aire de production des cultures 

comme le coton dans la partie nord du pays, entraînant le déplacement des zones cotonnières vers le sud et le 

sud-ouest. L’objectif de cette étude est d’analyser la perception des producteurs du coton du changement 

climatique dans la région du sud-ouest du Burkina Faso. L’approche méthodologique utilisée est basée sur la 

recherche documentaire, la collecte quantitative des données pluviométriques journalières (1991-2020) des 

stations de Gaoua, Dano et Dissin, de la température moyenne de Gaoua et les enquêtes sociologiques réalisées 

auprès de 202 producteurs de coton. Les résultats montrent que le changement climatique est perçu par les 

producteurs de coton à travers la modification des paramètres agroclimatiques et leurs impacts sur le coton. Les 

différentes manifestations énumérées sont les débuts tardifs (57 %) et les fins précoces (84 %), la baisse du 

nombre de jours pluvieux (100 %), l’augmentation de la température (100 %) et de la vitesse des vents (23 %). 
Les évènements extrêmes comme les inondations (14 %) et les séquences sèches (34 %) ont aussi été évoqués. 

Ces différentes modifications ont pour conséquences la baisse de la production du coton (98 %) et la baisse de 

la fertilité des sols (95 %), l’érosion hydrique et éolienne (13 %), la mortalité des plants (24 %), la perte des 

récoltes (25 %). Selon les Agents Techniques du Coton, le climat actuel de la région est caractérisé par une 

variabilité accrue avec de faux départs de saison, entraînant des pertes de semis et rendant difficile le respect du 

calendrier agricole recommandé par les services techniques. 

Mots clés : Burkina Faso, changement climatique, perception, producteur du coton ; région du Sud-

Ouest 

************* 
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In Burkina Faso, the high spatio-temporal variability of rainfall associated with the resurgence of phenomena 

such as heavy rains and pockets of drought constitutes a major climatic constraint for agricultural productivity. 

This results in the gradual reduction of the production area of crops such as cotton in the northern part of the 

country, leading to the movement of cotton-growing areas towards the south and southwest. The objective of 

this study is to analyze cotton producers' perception of climate change in the southwestern region of Burkina 

Faso. The methodological approach used is based on documentary research, the quantitative collection of daily 

rainfall data (1991-2020) from the stations of Gaoua, Dano and Dissin, the average temperature of Gaoua and 

sociological surveys carried out with 202 cotton producers.The results show that climate change is perceived 

by cotton producers through the modification of agroclimatic parameters and their impacts on cotton. The 

different manifestations listed are late starts (57 %) and early ends (84 %), fewer rainy days (100 %), increased 

temperature (100 %) and wind speed (23 %). Extreme events such as floods (14 %) and dry spells (34 %) were 

also mentioned. These various modifications have the consequences of a drop in cotton production (98 %) and 
a drop in soil fertility (95 %), water and wind erosion (13 %), plant mortality (24 %), crop loss (25 %). 

According to the Cotton Technical Agents, the current climate in the region is characterized by increased 

variability with false starts to the season, leading to losses of seedlings and making it difficult to respect the 

agricultural calendar recommended by the technical services.  

Key words : Burkina Faso, climate change, perception, cotton producer; South-West region. 

Cite This Article As : SANOU, K.M., LOMPO, M. (2024). PERCEPTION DU CHANGEMENT 

CLIMATIQUE PAR LES PRODUCTEURS DU COTON (GOSSYPIUM HIRSUTUM L.) DANS 

LA REGION DU SUD-OUEST AU BURKINA FASO. Kurukan Fuga, 3(11), 21–36. 

https://doi.org/10.62197/VMXS3844 

Introduction  

Le changement climatique et ses effets (les températures très élevées, les précipitations 

à la fois insuffisantes et imprévisibles, les fréquentes inondations, les vents violents et les 

sécheresses) sont au cœur des questions de développement et entrainent de nombreux 

bouleversements autour du monde (SCARWELL et al., 2010 ; TRAORE, 2023, p. 45). Dans 

ce contexte les scientifiques et les politiques, depuis quelques années, multiplient des rencontres 

de haut niveau pour apporter des réponses à cette problématique (SANOGO, 2011 ; LOMPO 

et al., 2021, p. 151). Dans les régions semi-arides du Burkina Faso, du Tchad et du Niger, les 

principaux risques agroclimatiques pour les ménages agricoles sont la hausse des températures 

minimales et maximales, la forte variabilité pluviométrique, les sécheresses intenses et les 

inondations (SARR et al., 2015 ; KABORE et al., 2019, p. 2). Ainsi, les s évènements pluvieux 

sont devenus plus intenses et irréguliers (FOSSI et al., 2013, p. 30) et les vents sont plus violents 

(Bambara et al., 2013, p. 6). 

Le coton, principale culture du secteur agricole au Burkina Faso, contribue à hauteur de 

4 % au Produit Intérieur Brut (PIB) national et plus de 28 % au PIB agricole (YAMÉOGO, 

2019). Ses activités occupent 30 % de la population nationale et ses produits contribuent à 70 

% des exportations du pays (MECV, 2011, p. 9) et selon la même source le coton est la première 

source de revenus monétaires et représente en moyenne 65 % des revenus des ménages. Au 

regard de l’importance du secteur agricole dans l’économie du Burkina Faso en général et de 

la culture du coton en particulier et vu l’impact du changement climatique projeté sur les 

rendements agricoles dans le monde, la gestion de l’impact du changement climatique pose un 
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défi majeur aux gouvernements et aux agriculteurs. Au Burkina Faso ; de nombreuses études 

ont mis en évidence la perception du changement climatique par les producteurs agricoles. En 

effet ; ces études montrent que les producteurs agricoles perçoivent le changement climatique 

à travers la baisse ; les irrégularités et la mauvaise répartition spatiotemporelle des pluies, le 

démarrage tardif de la saison des pluies, l’arrêt précoce des pluies et l’apparition de plus en plus 

fréquente des séquences sèches (LOMPO, 2019 ; SARR et al., 2015 ; YANOGO, 2012 ; 

OUEDRAOGO 2012 ; 2010 ; OUÉDRAOGO et al., 2010). Selon le rapport du MECV (2007, 

p. 1) les plus importants chocs climatiques observés au cours des deux dernières décennies sont 

les sécheresses dues à la baisse pluviométrique et son inégale répartition, les inondations 

provenant des fortes pluies exceptionnelles, les vagues de chaleur et les nappes de poussière 

intenses.  

Par ailleurs, les producteurs agricoles perçoivent aussi le changement climatique à 

travers ses impacts négatifs sur la production agricole et le milieu naturel. En effet, les 

agriculteurs ouest-africains soulignent que la baisse des pluies, les hausses de température et 

les vents violents expliquent entre 30 et 50 % de la diminution de la production agricole en 

fonction des cultures et des zones (MERTZ et al., 2010 ; KABORE et al., 2019, p. 2). 

Cette nouvelle donne climatique et de ses effets induits sur l’activité cotonnière est perçue par 

les producteurs du coton de la région du sud-ouest du Burkina Faso. La présente étude est menée 

pour analyser la perception des producteurs du coton sur les changements climatiques. 

1. Méthode d’étude  

1.1. Situation géographique du milieu d’étude 

Située dans la partie sud-ouest du Burkina Faso, la région administrative du sud-ouest 

est comprise entre les latitudes 11°22’6’’ et 9°24’55’’ nord et les longitudes 4°2’34’’ et 

2°36’26’’ ouest. La région du sud-ouest fait partie de la zone cotonnière ouest du Burkina Faso 

qui contribue à 87 % de la production de coton du pays (OCDE, 2005, p. 33). La part de la 

superficie cultivée en coton dans cette zone cotonnière était de 90,9 % en 2008 et 90,1 % en 

2009 (GUISSOU et al., 2012, p. 11). Parmi les quatre provinces que compte la région du sud-

ouest, trois sont productrices de coton à savoir le Ioba, la Bougouriba et le Poni. Notre étude a 

donc concerné ces trois provinces.  

Sur le plan climatique la région du sud-ouest est située dans la zone sud soudanienne 

avec une pluviométrie moyenne annuelle supérieure à 900 mm (MECV, 2007, p. 8). Le climat 

est caractérisé par deux saisons à savoir une saison sèche qui dure environ 5 mois (novembre à 

mars). Elle est marquée par l’harmattan, vent sec et frais, qui souffle de novembre à février 

avec des températures douces autour de 27°C. Une saison pluvieuse qui s’étale sur environ 7 
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mois (avril à octobre) qui est annoncée par la mousson, vent chaud et humide, soufflant du sud-

ouest au nord-est. La figure 1 donne un aperçu sur la situation géographique du secteur d’étude. 

 
Figure 1 : Présentation de la zone d’étude 

1.2. Données d’études 

1.2.1. Données climatiques 

Les données journalières de la pluviométrie des stations de Gaoua, Dano et Dissin, de 

la température moyenne de Gaoua sur la période 1991 à 2020 ont été utilisées pour la 

caractérisation de la variabilité climatique. Ces données ont été obtenues auprès de l’Agence 

Nationale de la Météorologie (ANAM) du Burkina Faso.  

1.2.2. Données sociologiques 

Le questionnaire et le guide d’entretiens sont les principaux outils mis à contribution 

dans la présente recherche. Ils ont permis de collecter des informations sur les débuts et fins de 

la saison pluvieuse, la température de l’air, la longueur des saisons, les séquences sèches, la 

vitesse des vents, les fréquences des inondations, la date approximative des semis et des 

récoltes, les itinéraires techniques de la culture du coton. Pour mieux percevoir la variabilité 

climatique, les producteurs cotonniers ayant un âge supérieur ou égal à 30 ans ont été 

privilégiés. 

Un focus groupe a été organisé avec les Agents Techniques du Coton, premiers 

encadreurs des producteurs, afin de recueillir leurs avis sur les manifestations climatiques 

actuelles. 
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Ces différents critères appliqués sur la formule d’échantillonnage du « type raisonné » telle que 

défini par LAHEN en 2014 et cité par DIALLO (2016, p. 33) ont permis de délimiter la taille 

de l’échantillon. La formule s’explique par la relation : 

𝑛 =
𝑁

1 + 𝑁𝑒2
 

N = nombre total de producteurs de coton. Ce nombre est estimé à 17086 (SOFITEX, 2021). 

e = marge d’erreur, 7 % dans le cadre de notre étude.  

n = nombre de producteurs a enquêté = 202 producteurs. 

Pour la répartition de cet échantillon, les départements ayant le plus grand nombre 

(supérieur à 500) de producteurs ont été choisis dans chacune des trois provinces de production 

de la région. Le tableau I donne les effectifs de ces départements. 

Tableau I : Répartition des producteurs par départements choisis pour les enquêtes 

Les cinq départements choisis ont 9411 producteurs soit 55 % du total des producteurs 

de la zone d’étude. La répartition de l’effectif a enquêté s’est faite en tenant compte de la 

pondération de chaque département par rapport au total des six départements choisis.  

1.3. Analyse et traitement des données  

1.3.1. Outils de traitement des données 

Le logiciel de collecte des données Kobotoolbox est utilisé pour l’élaboration et le 

déploiement du questionnaire sur les tablettes. Il a l’avantage de permettre un suivi de la collecte 

de façon régulière et permet également le géoréférencement de la position des personnes 

enquêtées. Le logiciel SPSS est utilisé pour le traitement et l’analyse des données 

d’enquêtes sociologiques. Le logiciel QGIS a servi à l’illustration cartographique. 

1.3.2. Analyse de la variabilité et de la tendance de la pluviométrie 

L’analyse de la variabilité et la tendance des moyennes des différents paramètres 

climatiques ont été faites avec deux tests statistiques. 

 Test de rupture sur les séries statistiques 

Le test de Pettitt (PETTITT, 1979) a été utilisé en vue d’identifier une "rupture" en moyenne 

dans les séries chronologiques étudiées. La "rupture" est comprise comme un changement dans 

Départements Effectif des producteurs Pourcentage par rapport à 

l’effectif total des 6 

départements (%) 

Effectifs à 

enquêter 

Dano 

Diébougou 

Guéguéré  

Iolonioro 

Loropeni 

2886 
872 

2897 

1239 

1517 

30,67 
9,27 

30,78 

13,17 

16,12 

62 
19 

62 

27 

33 

Total 9411 100 202 
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la loi de probabilité de la série chronologique à un instant donné (LUBES et al., 1994 ; 

SAMBOU et al., 2018, para. 13). L’absence d’une rupture dans la série (Xi) de taille N constitue 

l’hypothèse nulle. Ce test permet de déterminer à quelle date un saut a pu se produire dans la 

moyenne d’une série de données chronologiques de taille N. La distribution de cette statistique 

est adaptée pour les échantillons de taille N supérieure ou égale à 30 (PETTIT, 1979). 

 Le test de Student 

Le test de Student a été utilisé pour la comparaison des moyennes des données et la 

significativité des courbes de tendances. Ce test consiste à vérifier si la moyenne des données 

situées avant un saut est significativement différente de la moyenne des données situées après 

ce saut. Si μ1 est la moyenne des n1 données situées avant le saut et μ2 la moyenne des n2 

observations situées après le saut. Le test de Student consiste alors à examiner l’hypothèse 

suivante : H0 : μ1 = μ2, avec l’hypothèse alternative H1 : μ1 ≠ μ2  

1.3.3. Détermination des anomalies de précipitations  

L’indice de Nicholson, bien adapté au suivi de la pluviométrie, a été utilisé dans notre 

étude pour identifier les années sèches et les années humides. La formule de l’indice standardisé 

des précipitations (SPI) est la suivante :  

SPI =
Xi − Xm

(δ)
                 

• Xi : valeur de la pluviométrie de l’année i ;  

• Xm : valeur moyenne interannuelle de la pluviométrie sur la période (1991-2020) ;  

• δ : l’écart- type des pluies annuelles observées pour la série concernée.  

Selon BERGAOUI et ALOUINI (2001), le calcul de cet indice permet de déterminer le 

degré d’humidité ou de sécheresse du milieu, permettant ainsi d’identifier les années humides 

et les années sèches. L’indice SPI indique qu’une sécheresse débute quand sa valeur est 

inférieure ou égale à -1 et qu’une sécheresse se termine quand sa valeur devient positive (OMM, 

2012). 

2. Résultats  

2.1. Variabilité et tendance de la pluviométrie 

Les valeurs des variables des statistiques descriptives des cumuls pluviométriques des 

trois stations étudiées sont dans le tableau II.  

Tableau II : Variables statistiques des cumuls pluviométriques annuels (en mm) sur la période 1991-

2020 

Station Minimum Maximum Moyenne Médiane Ecart-

type 

20ème 

percentile 

80ème percentile 
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Dano 

Dissin 

Gaoua 

715,6 

633,6 

900,8 

1243,8 

1237,6 

1435,6 

932,9 

978,3 

1097,7 

905,7 

1038,5 

1082,5 

122,87 

170,60 

157,85 

828,5 

797,0 

931,2 

1048,3 

1124,0 

1245,0 

Source : Traitement des données ANAM, 2021 

Il est enregistré une pluviométrie moyenne annuelle supérieure à 900 mm et croissante 

suivant un gradient nord-sud dans le secteur d’étude.  

Ces statistiques révèlent que :  

❖ Il a plu en moyenne 932,9 mm à Dano ; 1237,6 mm à Dissin et 1097,7 mm à Gaoua ;  

❖ Une année sur cinq, soit 20 % des années, enregistre un cumul pluviométrique de 828,5  

mm à Dano ; 797,0 mm à Dissin et 931,2 mm à Gaoua ;  

❖ Quatre années sur cinq (80 % des années), le cumul pluviométrique enregistré est de  

1048,3mm à Dano ; 1124,0 mm à Dissin et 1245,0 mm à Gaoua.  

Par ailleurs, la figure 2 indique l’évolution interannuelle des cumuls pluviométriques 

des stations de Dano, Dissin et Gaoua en fonction des résultats du Test de rupture de Pettit. 

Source : ANAM, 2020 

Figure 2 : Évolution interannuelle des cumuls pluviométriques des stations de Dano, Dissin et Gaoua, 

Test de rupture de Pettit. 

L’analyse de cette figure 2 montre une tendance à la hausse statistiquement significative 

au seuil de 5 % (P-value=1,5.10-26 pour Dano ; 6,0.10-24 pour Dissin et 2,5.10-26 pour Gaoua) 
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sur l’ensemble du milieu d’étude. Cette tendance décroit de Dano à Gaoua, avec des pentes de 

8,89 (Dano) à 1,82 (Gaoua). La moyenne obtenue à Gaoua est supérieure à la normale 1981-

2010 (1063,7 mm) de la même station. 

Le test de Pettit a révélé des ruptures au niveau des différentes stations analysées. 

Cependant ces ruptures ne sont significatives que pour Dano et Dissin, avec des P-values 

respectives de 0,0028 et 0,0071 au seuil de 5 %. Les moyennes d’après rupture connaissent une 

hausse de 18,9 % (Dano) et 28,0 % (Dissin) par rapport à celle d’avant rupture. 

2.2. Anomalies de précipitations 

La figure 3 illustre l’évolution des indices de précipitations standardisés des trois 

stations de 1991 à 2020 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 2 : Indices de précipitations standardisés des trois stations de 1991 à 2020 

L’analyse de la figure 3 montre une alternance de saisons humides et de sécheresses 

dans la zone d’étude. Dano et Dissin connaissent des périodes plus marquées par la sécheresse 

allant de 1991 à 2007 pour Dano et de 1991 à 2000 pour Dissin. Trois années de forte sécheresse 

sont enregistrées à Dano et six à Dissin (SPI<1). 

  

 
Source : ANAM, 2020 
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La zone de Dano a connu plus d’années excédentaires en pluie à partir de 2008 jusqu’en 

2020, avec des années de forte humidité et d’humidité extrême. La période 2001-2016 est 

marquée par des conditions pluviométriques favorables à Dissin avec des années de forte 

humidité. 

La zone de Gaoua est marquée par une alternance de saison sèche et humide avec des 

années de forte sécheresse, de forte humidité (SPI>1) et d’humidité extrême (SPI>2). 

Une tendance générale d’amélioration de la pluviométrie est observée dans la zone d’étude. 

Cependant, cette tendance n’est pas significative au seuil de 5 % (P-value=1 pour Gaoua et 

Dissin et 0,6 pour Dano). Cette pluviométrie est soumise à une très forte variabilité 

interannuelle avec des coefficients de variations allant de 14 % (Dano et Gaoua) à 17 % 

(Dissin). 

2.3. Analyse de la température  

La zone d’étude ne disposant qu’une seule station synoptique installée à Gaoua, 

l’analyse de la température s’est faite avec les données de température de cette station. Les 

résultats des variables descriptives appliquées aux températures moyennes annuelles du secteur 

d’étude en degré Celsius (°C) sont consignés dans le tableau II.  

Tableau II : Statistiques descriptives de la température moyenne de 1990 à 2020 de la zone d’étude. 

Maximale Minimale Moyenne Médiane Ecart type 

31.95 30,67 31,20 31,13 0,39 

Source : Traitement des données ANAM, 2021 

La température moyenne du milieu d’étude varie entre 30°C et 32°C avec une moyenne 

annuelle de 31°C. L’analyse tendancielle (Figure 4) relève une tendance à la hausse 

statistiquement significative au seuil de 5 % (test de Student). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Source : Traitement des données ANAM, 2021 
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Figure 3 : Évolution interannuelle de la température moyenne de la zone d’étude, Test de rupture de 

Pettitt 

L’observation de cette figue 4 montre que l’application du test de Pettitt dans la série 

chronologique étudiée a détecté une rupture en 2003 avec une augmentation de 0,26°C de la 

moyenne d’après rupture par rapport à celle d’avant rupture. Cependant, cette tendance d’après 

rupture n’est pas statistiquement significative au seuil de 5 % (P-value=0,077). 

2.3. Perception de l’évolution du climat et des variables agrométéorologiques par les 

producteurs  

La figure 5 montre la perception des producteurs du coton sur l’évolution du climat et 

des variables agrométéorologiques.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 5 : Perception des producteurs sur les dates de début (A) et de fin (B) de la saison et la 

pluviosité de la saison agricole (C). 

Interrogés sur les caractéristiques de la saison pluvieuse, plus de 50 % des producteurs 

estiment que la saison des pluies s’installait de façon précoce (avril) par rapport à maintenant 

où selon 57 % des enquêtés elle débute en juin actuellement (Figure 5A). Selon 84 % des 

producteurs enquêtés, la saison des pluies prend fin actuellement en octobre alors qu’avant la 

majorité estime qu’elle prenait fin en novembre (Figure 5B). Par rapport à la pluviosité (nombre 

de jours de pluie) de la saison agricole, la quasi-totalité des producteurs estime que la saison 

agricole est moins pluvieuse qu’avant (Figure 5C). 

2.4. Risques climatiques et leurs impacts selon les producteurs 
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Selon les producteurs enquêtés, les principaux risques des manifestations climatiques 

dans la zone d’étude sont les inondations, les séquences sèches, les vents violents et les fortes 

températures pendant la saison agricole (Figure 6). Les séquences sèches sont identifiées 

comme étant le risque majeur par les enquêtés (34 %). L’échantillon enquêté estime que ces 

séquences sèches sont plus observées pendant la fin de la saison et pendant la période d’après 

semis. La totalité des producteurs estiment qu’il y’a une augmentation de la température par  

rapport au passé.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 6 : Perception des producteurs sur les risques climatiques (à gauche) et la fréquence des séquences 

sèches pendant la saison agricole (à droite) 
Les principaux impacts de ces risques climatiques sont selon les producteurs la baisse 

des rendements et de la fertilité des sols, l’érosion, la mortalité des plants et la perte des récoltes. 

La baisse des rendements et de la fertilité des sols, citée par plus de 90 % des enquêtés apparaît 

comme les impacts majeurs des manifestations climatiques dans la zone d’étude (Figure 7). 

 

 

 

 

 

 

 

 

Source : Enquête de terrain 

Figure 7 : Impacts des risques climatiques selon les producteurs enquêtés 

2.5. Perception des Agents Techniques du Coton (ATC) sur les manifestations climatiques  
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Les avis de six ATC ont été recueillis. Selon ces ATC, les changements climatiques se 

manifestent actuellement dans le secteur d’étude par : 

❖ Une variabilité accrue de la pluviométrie, empêchant le respect du calendrier cultural ; 

❖ Une baisse de la fertilité des sols due aux évènements extrêmes (inondations,  

sécheresses) ; 

❖ Des séquences sèches plus fréquentes pendant le cycle végétatif du cotonnier ; 

❖ Une élévation des températures avec des vagues de chaleur importantes pendant la saison  

pluvieuse ; 

❖ De faux départs de saison, entraînant des pertes de semis ; 

❖ Des vents violents pendant la saison des pluies. 

3. Discussion  

L’analyse des données pluviométriques ont permis de mettre en exergue les différentes 

manifestations de l’évolution pluviométrique dans le sud-ouest du Burkina Faso. En effet, 

l'analyse de la série pluviométrique de 1991 à 2020 indique une forte une forte variabilité de la 

pluviométrie dans le secteur d’étude. Ces résultats concordent avec les conclusions d’autres 

auteurs ayant menés des études sur le territoire burkinabé. Il s’agit de LOMPO et al. (2024) 

dans la commune de Bagassi, de KOALA et al. (2023) dans le bassin versant du Nakambé, de 

TIAMA (2023) dans le bassin versant du Mouhoun, de ZIDWEMBA (2018) à Léo et Thyou, 

de OUEDRAOGO (2015) dans le bassin versant de Yakouta, de YANOGO (2012) à Bagré. 

Au-delà, du Burkina Faso au Niger, OZER et al. (2017) ont montré une amélioration 

significative des conditions climatiques totales annuelles à partir de l’année 1998. Ces résultats 

sont confirmés par MAMADOU et al. (2020) qui ont constaté une augmentation du cumul 

pluviométrique dans le terroir de Garin Yari Idi, situé dans la commune urbaine de Tibiri-

Maradi au Niger. Au Togo, KOUNGBANE DAMBRE et al. (2019) obtiennent des résultats 

similaires dans le bassin versant de l’Oti. 

La perception des producteurs du coton sur la tendance à la baisse de la pluviométrie 

est similaire aux résultats obtenus par d’autres auteurs burkinabé comme LOMPO et al. (2021) 

qui constatent que 80 % des enquêtés dans la localité de Yaro-Moko perçoivent une tendance à 

la baisse de la pluviométrie. Aussi, OUEDRAOGO et al (2010) révèlent que 76 % des 

producteurs agricoles burkinabé constatent une baisse de la pluviométrie. Ce résultat est 

conforme à ceux de YANOGO (2012) et MAGAGI (2012) où respectivement 82,93 % et 96 % 

des producteurs enquêtés disent avoir constaté une baisse de la pluviométrie. Ces mêmes 

résultats sont obtenus par OUEDRAOGO (2012) qui affirme qu’autour du barrage de Yakouta, 

dans le sahel burkinabé, 65,5 % des producteurs constatent la baisse de la pluviométrie. 
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Selon les producteurs de coton, la variabilité climatique se caractérise par des 

modifications du calendrier cultural avec des débuts tardifs et des fins précoces, une diminution 

du nombre de jours pluvieux, des phénomènes extrêmes (inondations, sécheresses), des vents 

violents et une augmentation de la température. Cela a pour corollaire la baisse des rendements, 

la perte des récoltes, l’érosion des sols, la mortalité des plants, etc. Ces résultats sont similaires 

à ceux des travaux de DIPAMA (2016) selon lesquels les phénomènes climatiques extrêmes 

couramment évoqués par les populations rurales sont respectivement les inondations, les 

sécheresses et dans une moindre mesure, les vents violents. Le démarrage tardif et l’arrêt 

précoce des pluies rendant difficile le respect du calendrier agricole et la difficulté de fixation 

des dates de semis par les producteurs ont aussi été évoqués par PARE (2020) comme 

perceptions des producteurs de coton à Boromo, localité voisine de notre zone d’étude. Les 

mois de mai et de septembre ont aussi été cités comme période de début et de fin de la saison 

pluvieuse dans la zone d’étude par des auteurs comme KAFANDO (2010), SARR et al. (2011). 

La baisse des rendements, la mortalité des plants et l’érosion des sols ont aussi été citées 

par les producteurs de coton de Boromo comme impacts des risques climatiques (PARE, 2020). 

Les travaux de YAMEOGO (2019) ont révélé que les sévères poches de sécheresse, les 

inondations ont entraîné une baisse des rendements et une baisse de la densité des cotonniers 

ces dernières années au Burkina Faso. La problématique des inondations dans le secteur 

agricole a été soulignée par SARR (2009), pour qui plus de 9300 ha de cultures ont été inondées 

au Burkina Faso en 2009.  

Les manifestations actuelles de la variabilité climatique évoquées par les Agents 

Techniques du Coton sont aussi conformes avec les résultats de PARE (2020) et de 

YAMEOGO (2019). 

Il faut cependant noter que la perception du changement climatique dépend de ses 

impacts (positifs ou négatifs) sur les modes et niveaux de vie des personnes qui les ressentent. 

La perception sera d’autant plus aiguë que lorsque le changement climatique survient dans un 

temps relativement court et qu’il est de forte amplitude. Un changement plus graduel sera donc 

plus difficile à détecter (KOSMOWSKI et al. 2015).  

Conclusion 

Cette étude a permis d’analyser la perception des producteurs du coton des 

manifestations climatiques dans la région du sud-ouest du Burkina Faso. En effet, les résultats 

montrent que le changement climatique est perçu par les producteurs de coton à travers la 

modification des paramètres agroclimatiques et leurs impacts sur le secteur agricole. Les 

différentes manifestations énumérées sont les débuts tardifs (57 %) et les fins précoces (84 %), 
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la baisse du nombre de jours pluvieux (100 %), l’augmentation de la température (100 %) et de 

la vitesse des vents (23 %). Les évènements extrêmes comme les inondations (14 %) et les 

séquences sèches (34 %) ont aussi été évoqués. Ces différentes modifications ont pour 

conséquences la baisse de la production du coton (98 %) et la baisse de la fertilité des sols (95 

%), l’érosion hydrique et éolienne (13 %), la mortalité des plants (24 %), la perte des récoltes 

(25 %). Selon les Agents Techniques du Coton, le climat actuel de la zone d’étude est 

caractérisé par une variabilité accrue avec de faux départs de saison, entraînant des pertes de 

semis et rendant difficile le respect du calendrier agricole recommandé par les services 

techniques. 
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